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Les embûches durant la saison d’alpage

Depuis toujours, des animaux de rente pâ-
turent les surfaces extensives des montagnes 
suisses durant l’été. L’économie alpestre a tou-
jours fait partie du concept global de notre 
agriculture. Mais simplement parce que l’esti-
vage à l’alpage «a toujours été comme ça», 
cela ne signifie pas qu’on peut toujours le pra-
tiquer de la même façon. Il convient de faire 
face aux anciens et nouveaux défis, car l’idylle 
comporte aussi des embûches que l’humain et 
les animaux doivent maîtriser, le bien-être 
humain et animal devant absolument être au 
premier plan.

Principe: animaux sains

Le principe simple pour une saison d’alpage 
couronnée de succès est: les animaux doivent 
être sains et exempts de maladies contagieu-
ses. Ce qui semble évident devient une affaire à 
aspects multiples si l’on y regarde de plus 
près…

Pis assainis

Toutes les vaches laitières devraient monter à 
l’alpage avec des pis sains. Cela signifie concrè-
tement: un test de Schalm négatif et moins de 
150’000 cellules/ml de lait. Si un assainisse-
ment du pis s’avère nécessaire, il faut absolu-
ment l’effectuer dans l’exploitation de base, car 
suivant la gestion, l’infrastructure et le person-
nel de garde, de pareils traitements sont nette-
ment plus difficiles, voire même impossibles à 
effectuer à l’alpage. La même chose vaut pour 
le tarissement à l’alpage.

Onglons soignés

Une vache qui a du mal à marcher à la mon-
tagne est perdue! C’est la raison pour laquelle 
des soins aux onglons bien structurés et plani-
fiés à temps avant l’inalpe sont impératifs. Les 
éventuels problèmes découverts ont ainsi le 
temps de guérir. Pour la santé des onglons, il est 
déterminant de savoir si les animaux sont 
conduits à l’alpage ou s’ils doivent marcher de 
très longs trajets sur des chemins mal prati-
cables. À l’alpage même, avoir une cage de 
contention et du personnel formé à même de 
juger la santé des onglons est un grand avan-
tage. En raison des sols souvent pierreux et 
mouillés, des maladies et blessures aux onglons 
font partie du quotidien à l’alpage et doivent 
être traitées le plus rapidement possible.

Yeux protégés

Les inflammations oculaires infectieuses dou-
loureuses (pink eye) sont particulièrement re-
doutées du personnel d’alpage, car les animaux 
malades doivent être gardés à l’abri de la lu-
mière et si possible séparément pour éviter de 
contaminer le reste du troupeau et leur traite-
ment nécessite du temps. À l’alpage, il y a de 
nombreux facteurs de risque pour une telle 
maladie: blessures aux yeux minimes lors du 
transport ou à la suite de combats de rang avec 
d’autres animaux. De plus, le rayonnement UV 
irrite les yeux et les mouches transmettant les 

bactéries pathogènes se trouvent partout. Une 
vaccination contre l’agent pathogène Moraxella 
bovis est possible, mais elle doit être effectuée 
trois à six semaines avant l’inalpe. Une autre 
bonne prophylaxie est une protection à longue 
durée contre les mouches. Des produits à appli-
quer (par ex. Insekt Blocker Plus®) protègent 
pendant env. quatre à six semaines, en fonction 
de la météo. Après de fortes pluies, le traite-
ment doit toutefois être répété. Pour les marques 
auriculaires contre les mouches (par ex. In-
sektEx Ear Tag®), une durée de protection de 
plusieurs mois est mentionnée. En même temps, 
ces produits protègent aussi contre les tiques.

À l’alpage, on est sans cesse confronté à de nouveaux défis – qui sont différents de ceux en 
plaine.

La montée à l’alpage fait partie de la Suisse comme le chocolat et le fromage. 
Cependant, elle comporte plein de défis et nécessite une préparation minutieuse.
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Attention avortement!

À l’alpage, des animaux provenant de diffé-
rentes exploitations sont gardés ensemble. En 
automne, ils retournent dans leurs exploita-
tions. Par conséquent, des épizooties interve-
nant à l’alpage sont beaucoup plus graves que 
dans une exploitation sans trafic d’animaux. 
Tout avortement à l’alpage doit donc être no-
tifié resp. examiné (art. 129 de l’ordonnance sur 
les épizooties). Les examens prescrits sont 
payés par l’office vétérinaire cantonal; il y a 
donc un examen gratuit sans séquestre. Il est 
aussi très important de faire la distinction entre 
des causes non-infectieuses, telles que par ex. 
une chute, et des causes infectieuses, telles que 
par ex. BVD, coxiellose etc., pour prendre les 
mesures correspondantes. Étant donné que la 
majorité des avortements à l’alpage passent ina-
perçus (grandes surfaces pâturées, animaux 
sauvages, etc.), il est d’autant plus important 
qu’un avortement effectivement observé soit 
examiné correctement et que l’animal ayant 
avorté soit séparé du troupeau jusqu’à ce que le 
résultat soit disponible. Cela permet de réduire 
au minimum les pertes économiques totales.

main et l’animal. Par conséquent, il devient de 
plus en plus difficile de trouver du personnel 
bien formé et surtout motivé.

Obstacles spéciaux

Quelques difficultés supplémentaires induites 
par le stress considérable que les vaches su-
bissent lors du transfert de la plaine à l’alpage: 
l’effort physique de la montée à l’alpage, un 
nouvel environnement et l’étable inconnue avec 
un éventuel changement de la traite au robot à 
la traite au pot, le changement d’affouragement, 
une nouvelle composition du troupeau et des 
personnes inconnues qui s’occupent des ani-
maux. Celles-ci doivent donc assurer les soins 
de la sorte que les animaux s’habituent le plus 
rapidement possible à la nouvelle situation.
Si le troupeau est composé de vaches mères et/
ou compte un taureau, les difficultés sont 
d’une nature complètement différente. L’alpa-
giste doit impérativement avoir appris la mani-
pulation sûre des animaux et l’infrastructure 
doit être adaptée: une clôture fortifiée égale-
ment aux pâturages traversés par des sentiers de 
randonnée et une cage de contention pour pou-
voir traiter sans risque les animaux malades ou 
ayant subi un accident qui ne sont pas habitués 
au contact étroit avec les humains. Si des 
montes naturelles passent inaperçues, des nais-

sances inattendues en sont la conséquence - qui 
nécessitent quand même un accompagnement 
professionnel.
Si l’alpage se trouve dans une zone de chasse de 
grands prédateurs, le stress pour l’humain et 
les animaux peut vite devenir extrême. Des 
solutions praticables ne sont pas évidentes et il 
faut probablement faire des compromis.

Bilan

Il ne faut pas sous-estimer les défis de l’alpage. 
Ils sont intensifiés par un manque de motiva-
tion du personnel, des animaux malades ou 
ayant subi un accident, le mauvais temps et les 
prédateurs. Ils peuvent être maîtrisés avec sa-
tisfaction si les alpagistes sont motivés et bien 
formés, si l’infrastructure est adéquate et si les 
animaux sont sains.

Léonie von Tavel,  
Collaboratrice scientifique

Source:
«Heile Welt auf der Alp – oder vielleicht doch nicht»,  
F. Vinzenz, cabinet Capricorn, Ilanz.  
Webinaire de SBS, septembre 2023.
L’exposé intéressant peut être consulté sur YouTube: 
nous remercions Santé Bovins Suisse de mettre ce lien 
à la disposition des lecteurs de TORO.

Tout avortement découvert à l’alpage doit 
être notifié pour qu’on puisse éviter des 
épizooties.

Pro domo:  

Informations concernant l’insémination à l’alpage 
Avez-vous informé le personnel d’alpage au sujet des inséminations? Car des mandats 
concrets apportent de la clarté à l’alpagiste et au service d’insémination. 
 
 
Préparation 
Quel animal doit être inséminé? 
Quel taureau doit être utilisé? 
Quelle semence doit être utilisée (seleXYon, SpermVital, etc.)? 
Une liste de bétail avec les données de l’exploitation et de l’animal prévient des erreurs et 
des malentendus. Si l’animal ne figure pas sur la carte préimprimée, l’autocollant de la BDTA 
rend service. 
Le personnel d’alpage a en outre besoin du numéro de téléphone du service d’insémination. 
 
 
Encaissement 
Les inséminations à l’alpage nécessitent normalement beaucoup de temps, raison pour 
laquelle un supplément est perçu en plus du tarif habituel. Celui-ci se compose d’un 
supplément de base de cinq francs et d’une taxe supplémentaire en fonction du temps 
(route mal praticable, trajets en train, etc.). Swissgenetics facture les coûts des inséminations 
à l’alpage comme d’habitude aux exploitations avec facture mensuelle ou système de 
recouvrement direct. Pour toutes les autres exploitations, l’encaissement se fait comptant 
auprès du personnel de l’alpage ou automatiquement par facture mensuelle. 
 
 
Concernant l’insémination 
Demande importante au personnel d’alpage: Les animaux à inséminer doivent être attachés 
à l’étable ou dans la salle de traite, les vaches mères ou bovins à viande doivent en plus être 
fixés dans une installation adéquate permettant de travailler sans risque d’accident.

Humain motivé

Contrairement aux images romantiques qui 
nous sont transmises par les médias, le travail à 
l’alpage est très dur: du travail physique caden-
cé sept jours par semaine et fortement dépen-
dant de la météo. En outre, le personnel d’al-
page doit disposer de savoir-faire et être sensible 
envers les animaux. De plus, l’infrastructure 
aux alpages suisses varie énormément, allant 
de l’ultramoderne au très simple, ce qui in-
fluence considérablement le travail pour l’hu-
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